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SM le Roi, Amir Al Mouminine,
se recueille sur la tombe de Feu

SM le Roi Mohammed V
Sa Majesté le Roi Mohammed VI, Amir Al-Mouminine, que Dieu L'assiste, accompagné de SAR

le Prince Héritier Moulay El Hassan, de SAR le Prince Moulay Rachid, de SA le Prince Moulay Ahmed
et de SA le Prince Moulay Ismail, S'est recueilli jeudi sur la tombe de Feu SM le Roi Mohammed V, à
l'occasion de la commémoration de l'anniversaire de la disparition du Père de la Nation, que Dieu
l'entoure de Son infinie miséricorde, qui coïncide avec le 10ème jour du mois sacré de Ramadan.

Une délégation du BP de l’USFP présidée
par le Premier secrétaire s’est recueillie

sur la tombe de Feu SM le Roi Mohammed V
Page 2

Trêve de calomnies !
Au grand dam d'inquisiteurs désespérés, les
accusations d'espionnage visant le Maroc

tombent une fois encore à l'eau
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Al’occasion de la commémoration de
l’anniversaire  de la disparition de Feu
SM Mohammed V, qui coïncide avec le
10ème jour du mois de Ramadan, une

délégation du Bureau politique de l’USFP, prési-
dée par le Premier secrétaire Driss Lachguar,
s’est recueillie, jeudi, sur les tombes des regrettés

Souverains, Feu Mohammed V et Feu Hassan II.
La délégation ittihadie, qui s’était rendue au

Mausolée Mohammed V à Rabat, était composée
d’Abderrahim Chahid, président du Groupe so-
cialiste à la Chambre des représentants, Youssef
Aidi, président du Groupe socialiste à la Cham-
bre des conseillers, Jamal Sebbani, secrétaire gé-

néral du SNE-Sup, Abdelhamid Jmahri, directeur
de publication et de rédaction du quotidien Al It-
tihad Al Ichtiraki, Fatiha Saddas, Aïcha Zekri,
Manal Tekkal, Badiaa Erradi, El Mehdi Me-
zouari, Mohamed Ghedane, Machij El Kerkeri,
Ahmed El Aked, Abdellah Sibari et Moulay
Mehdi El Alaoui.
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Une délégation du BP de l’USFP présidée par le Premier secrétaire
s’est recueillie sur la tombe de Feu SM le Roi Mohammed V

Lucia Dos Passos : L’Afrique doit transformer ses défis
en opportunités pour mieux servir les peuples du continent 
L’Afrique doit transformer les différents défis

auxquels elle est confrontée en opportunités
pour stimuler le développement économique

et mieux servir les peuples du continent, a indiqué
vendredi à Johannesburg, en Afrique du Sud, la pré-
sidente par intérim du Parlement panafricain (PAP),
Lucia Dos Passos.

Le rôle du PAP consiste à «favoriser l'unité entre
les nations africaines par le dialogue et la coopération,
en répondant aux défis communs tels que la crois-
sance économique et la stabilité politique», a déclaré
Mme Dos Passos à l’ouverture de la Session extraor-
dinaire de l'institution législative africaine, en présence
de plusieurs délégations parlementaires, dont celle du
Maroc.

Elle a ajouté que le Parlement panafricain a pour
objectif  d'assurer la pleine participation des peuples
africains et de leur diaspora au développement et à
l'intégration économique du continent.

«Malgré les défis auxquels nous avons été
confrontés, le PAP a réalisé des progrès significatifs
dans la promotion de la paix, de l’unité et du déve-
loppement en Afrique, ce qui en fait une force déter-
minante et un moteur de changements positifs sur le
continent», a-t-elle poursuivi.

De même, Mme Dos Passos a noté qu’en matière
de paix et de sécurité, le PAP s'est efforcé de prévenir
les conflits, de soutenir les efforts de maintien de la
paix et de promouvoir le développement durable.

Soulignant la nécessité de surmonter les diver-
gences pour oeuvrer au renforcement des structures
du PAP, elle a noté que les afro-députés sont dotés
d’une mission noble qui consiste à ériger une Afrique

prospère et unie et tracer la trajectoire de développe-
ment pour les générations futures.

Par ailleurs, la responsable a appelé les parlemen-
taires à déployer leurs efforts afin de permettre au
PAP de jouer pleinement son rôle, notamment à tra-
vers la promotion de la ratification du protocole à
l’Acte constitutif  de l'Union africaine relatif  au Par-
lement panafricain, adopté en 2014 à Malabo (Guinée
équatoriale).

L'ordre du jour de cette session extraordinaire, qui
se poursuivre jusqu’au 27 mars courant, est principa-
lement consacré à l'élection des postes vacants au sein
du Bureau du PAP, à savoir le président, le premier
vice-Président et le quatrième vice-président du Bu-
reau.

Le Parlement marocain est représenté à cette ses-
sion par Hanaa Benkhair de l'Union générale des tra-
vailleurs du Maroc (UGTM), Laila Dahi du
Rassemblement national des indépendants (RNI),
Khadija Arouhal du Parti du progrès et du socialisme
(PPS), Aydi Youssef  de l'Union socialiste des forces
populaires (USFP) et Abdessamad Haiker du Parti
Justice et développement (PJD).

Le Parlement panafricain est une Assemblée
consultative qui regroupe les députés des pays mem-
bres de l’Union africaine. Il a été créé en vertu de l’ar-
ticle 5 de l’Acte constitutif  de l’UA et installé
officiellement dans ses fonctions le 18 mars 2004.

Chaque État membre est représenté au sein du
PAP par cinq parlementaires issus de la majorité et
l’opposition, dont au moins une femme, élus ou dé-
signés par leurs parlements ou organes législatifs na-
tionaux.
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La situation hydrique actuelle 
requiert des solutions innovantes 
La situation hydrique actuelle démontre la nécessité urgente de

trouver des solutions innovantes, a souligné, jeudi à Larache, le
directeur du laboratoire de ressources naturelles et d'économie

du développement durable (RNE2D), Ahmed Bakrim.
"Face à cette réalité environnementale, il est impératif  d'assumer

une responsabilité accrue pour assurer une gestion durable et efficace
des ressources en eau", a relevé M. Bakrim dans une déclaration à la
MAP, en marge d'une journée d'étude sur la gestion intégrée des res-
sources en eau. En tant que laboratoire de recherche scientifique, a-t-il
poursuivi, un réel engagement existe pour contribuer davantage au dé-
veloppement de solutions durables et faire face à la pénurie d'eau.

De son côté, le doyen de la Faculté polydisciplinaire de Larache,
Bennani Mechita Mohcine, a indiqué que cette initiative scientifique in-
tervient conformément aux Hautes orientations Royales qui prônent
une politique d'eau proactive et préventive.

"Cette rencontre, qui s'inscrit dans le cadre de la semaine de l'eau,
vise à susciter un débat sur les défis de la gestion intégrée des ressources
en eau, ainsi que le rôle des acteurs locaux", a-t-il expliqué.

Pour sa part, le président de l’AESVT-Maroc à Larache, Jaouad El
Khayat, a relevé que cette rencontre se tient dans un contexte marqué
par une situation hydrique très particulière, en raison des années suc-
cessives de sécheresse et du changement climatique.

"Cette initiative, abritée par la faculté polydisciplinaire de Larache,
s'inscrit dans le sillage de la campagne nationale de sensibilisation lancée
à grande échelle, visant à optimiser durablement la consommation de
cette ressource précieuse", a-t-il précisé.

Cette journée d'étude a été organisée en collaboration avec le
RNE2D, la direction provinciale du ministère de l'Education nationale,
du Préscolaire et des Sports, la commune de Larache, le conseil provin-
cial de Larache, la direction provinciale de l'Agence nationale des eaux
et forêts, la régie autonome intercommunale de distribution d'eau et
d'électricité de la province de Larache (RADEEL) et l’Agence du bassin
hydraulique du Loukkos.
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La vérité finit toujours par éclater au
grand jour. Une fois encore, si be-
soin en est, elle vient d’éclater dans
cette fallacieuse « affaire Pegasus »

que certains ont cherché à monter de toutes
pièces, dans le but désespéré de nuire aux in-
térêts du Maroc.

En effet, un rapport de l'Agence espa-
gnole de contre-espionnage, relevant de la
Présidence du gouvernement espagnol, a to-
talement blanchi le Royaume  de toute accu-
sation d'espionnage et d'ingérence dans les
affaires intérieures de l’Espagne. Les conclu-
sions dudit rapport ont été on ne peut plus
formelles et déterminantes, réduisant à néant
toutes ces viles accusations cherchant à
mêler le Maroc à quelques activités d’espion-
nage qui auraient concerné le président du
gouvernement espagnol, Pedro Sanchez,
ainsi que d’autres hauts fonctionnaires de
l’Etat espagnol, à l’aide, prétendait-on, du lo-
giciel Pegasus.

Les conclusions de ce nouveau rapport
espagnol rejoignent au fait celles auxquelles

étaient parvenues d’autres sources gouver-
nementales espagnoles en mars 2023 notam-
ment. Il y était stipulé que ces accusations
relevaient de la simple spéculation. 

Les allégations d’espionnage via le logi-
ciel Pegasus ciblant plusieurs pays ont par
ailleurs fait l’objet de critiques sur les plans
juridique et scientifique et de démentis de la
part de hauts responsables espagnols, en no-
vembre 2022, lors d’auditions devant une
commission du Parlement européen qui en-
quêtait sur l’utilisation du logiciel Pegasus.

En outre, le Centre national de rensei-
gnement espagnol (connu sous le nom de
Centro national de inteligencia-CNI) a ba-
layé d'un revers de la main la thèse nauséa-
bonde selon laquelle le Maroc aurait «piraté»
des informations sensibles du téléphone
portable du chef  du gouvernement espa-
gnol.

Ce démenti cinglant a été relayé par le
site d’information espagnol El Confidentiel,
qui a souligné, dans un article publié mer-
credi 15 juin 2022, que les services secrets

ont «réfuté la théorie selon laquelle le chan-
gement de position sur le Sahara serait dû à
un chantage au président en l'accusant
d’avoir commis des «erreurs» dans l'accueil
de Ghali et de faiblesse envers les Etats-
Unis». 

«Le Centre national de renseignement
dément catégoriquement que le Maroc ait pu
extorquer le gouvernement avec des don-
nées volées sur les mobiles «piratés», comme
l'ont confirmé des sources des services de
renseignement à El Confidencial», a fait sa-
voir le site d’information espagnol.

A rappeler également que l’Audience na-
tionale espagnole a décidé, en juillet 2023, de
classer sans suite l’affaire Pegasus faute de
preuves. 

Par ailleurs, en février 2023, un expert
américain en cybersécurité, Jonathan Scott,
a pointé du doigt "les failles méthodolo-
giques et scientifiques" inhérentes à l’ap-
proche adoptée par Citizen Lab, Amnesty
International et Forbidden Stories qui ont
conduit à l’adoption de conclusions qui "re-

lèvent plus de l’allégation que de la science"
concernant l'usage supposé du logiciel Pega-
sus par certains pays. 

Dans son rapport "Exonerating Mo-
rocco – disproving the Spyware", l’expert
américain a fait savoir que les allégations de
Citizen Lab sont "totalement infondées" et
"sont dépourvues des éléments les plus élé-
mentaires pouvant constituer une preuve
scientifique". 

A cet égard, l’avocat américain au bar-
reau de New York, Tor Ekeland, a également
affirmé que les soi-disant preuves fournies
par les organisations précitées étaient "irre-
cevables" par un tribunal fédéral américain,
car fondées sur "une science de pacotille". 

"La première chose qu’un tribunal
américain fait dans l’examen de preuves
scientifiques, c’est de voir si ces preuves
respectent le principe de reproductibilité",
avait-il fait savoir. Or, avait-il relevé, les ré-
sultats de Citizen Lab ne peuvent en aucun
cas être reproduits, ce qui constitue en soi
un "signal d’alarme".

Abondant dans ce sens, l’avocat canadien
basé à New York, Michael Hassard, égale-
ment spécialiste des affaires informatiques,
avait expliqué que lorsque les preuves scien-
tifiques sont soumises pour analyse, elles
peuvent souvent faire l’objet de 'biais de
confirmation’. 

Les méthodes d’analyse scientifique des
preuves dans le domaine de la cybersécurité
et de l’informatique sont relativement ré-
centes et loin d’être infaillibles, a noté l’avo-
cat canadien.

Il y a lieu de rappeler également que le
Maroc a fait l’objet d'allégations menson-
gères, malveillantes et diffamatoires, ourdies
par un consortium de 17 médias qui préten-
dait, en juillet 2021, sans apporter la moindre
preuve, que le logiciel israélien Pegasus a été
utilisé par une dizaine d’Etats, dont le Maroc,
le Mexique, et la Hongrie, pour espionner
des milliers de politiques, journalistes, avo-
cats et militants.

Dans un entretien accordé au magazine
panafricain Jeune Afrique en 2021, le minis-
tre des Affaires étrangères, de la Coopération
africaine et des Marocains résidant à l'étran-
ger, Nasser Bourita, avait affirmé que toute
personne ou organisme portant des accusa-
tions contre le Maroc, devra en produire la
preuve, ou assumer sa dénonciation calom-
nieuse devant la justice.

Mourad Tabet

3 Actualité

Les leaders de l’opposition parlementaire, Driss
Lachguar, Premier secrétaire de l’USFP, Nabil Be-
nabdellah, Secrétaire général du PPS, et Mohamed
Ouzine, Secrétaire général du MP, se sont rencon-
trés, jeudi au Palais des congrès Abi Rakrak à Salé,
à l’occasion d’une conférence organisée par le
Mouvement populaire sous le thème « La crise de

l’eau au Maroc, entre les politiques  et les défis ».
En plus du thème retenu pour la conférence, les se-

crétaires des partis ont débattu d’autres points relatifs
aux développements politique et social, ainsi que des
moyens d’œuvrer via une action commune en vue d’uni-
fier les visions, suite à l’échec du gouvernement et de sa
majorité dans la gestion des affaires publiques. 

Rencontre des leaders de l’opposition 
parlementaire en marge de la Conférence du MP

Trêve de calomnies !  
Au grand dam d'inquisiteurs désespérés, les accusations 

d'espionnage visant le Maroc tombent une fois encore à l'eau
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Christophe Lecourtier : Les relations franco-marocaines 
connaissent une dynamique de relance résolument tournée vers l’avenir
Les relations franco-marocaines

connaissent aujourd’hui "une dyna-
mique de relance résolument tour-

née vers l’avenir", a affirmé, jeudi à Rabat,
l’ambassadeur de France au Maroc, Chris-
tophe Lecourtier.

Intervenant lors d’une conférence or-
ganisée par la Faculté des sciences juri-
diques, économiques et sociales-Rabat
Agdal, sur le thème "Les relations France-
Maroc : enjeux et perspectives", le diplo-
mate français a exprimé la ferme volonté
de son pays, portée au plus haut sommet
de l’Etat, d’aller de l’avant dans son parte-
nariat historique avec le Royaume.

Rappelant le contexte géopolitique
dans lequel ces relations évoluent au-
jourd’hui, M. Lecourtier a souligné que les
deux pays partagent "un destin commun"
et sont appelés à relever ensemble les mul-
tiples défis de l’intégration économique, de
la compétitivité et de la prospérité parta-
gée.

"Nous sommes à un moment impor-
tant de notre relation. Nous vivons au-
jourd’hui dans un monde qui a beaucoup
changé et qui nous impose de redéfinir
notre relation en prenant du champ et en
regardant autour de nous pour relever en-
semble les multiples défis qui sont devant
nous", a fait observer l’ambassadeur fran-
çais.

M. Lecourtier a insisté, à cet effet, sur
la nécessité de "reconstruire" la relation
France-Maroc autour de l’atout humain, la
force des relations humaines, car "nous
avons beaucoup de choses en partage".

Il s’est dit convaincu que dans le cadre

de "la nouvelle mondialisation nous
n’avons pas d’autre choix que de continuer
à construire une communauté de destin. Je
suis vraiment persuadé que pour l’Europe
et pour la France en particulier, il n’y a pas
d’autre option que de pouvoir construire
autour du Maroc, avec la vision portée par
Sa Majesté le Roi, cet ensemble euro-afri-
cain le plus intégré possible".

Pour réussir ce challenge, a-t-il expli-
qué, "nous devons convaincre au niveau
européen qu’il est nécessaire pour nous de
retrouver notre sud", faisant remarquer
que l’Union européenne est aujourd’hui
"obsédée" par son voisinage Est, alors qu’il
y a des pays comme la France, dont le des-
tin se joue au sud et qui sont stratégique-
ment liés à leurs partenaires du sud, à leur
tête le Maroc.

La prospérité économique constitue
cet autre volet sur lequel le futur des rela-
tions franco-marocaines devrait se
construire, a noté le diplomate français,
rappelant que "la compétitivité de la
France repose aujourd’hui en grande partie
sur ses investissements implantés au
Maroc, non plus dans une logique de sous-
traitance mais de cotraitance".

"Ce qu’offre le Maroc en termes d’in-
frastructures, de stabilité, de qualité des
hommes et des femmes qui y vivent, du
potentiel de ses ressources énergétiques et
de proximité géographique est une équa-
tion gagnante. Et il y’en a pas d’autres au-
jourd’hui", s’est félicité l’ambassadeur
français.

Il s’agit là d’une dynamique de relation
porteuse de grands desseins qu’il faudra

renforcer à l’avenir "pour le bonheur et la
prospérité partagée de nos peuples", a-t-il
ajouté.

Au début de cette conférence, le prési-
dent de l’Université Mohammed V par in-
térim et doyen de la Faculté des sciences
juridiques, économiques et sociales de
Rabat-Agdal, Farid El Bacha, a souligné
que le Maroc et la France sont porteurs de
valeurs universelles communes que les
hommes du savoir sont appelés à promou-
voir, notant que la promotion de ces va-

leurs "ne peut se faire sans l’ouverture,
sans la rencontre avec l’autre".

Il a affirmé qu’au-delà de sa valeur aca-
démique et intellectuelle, cette conférence
s’inscrit dans cette quête d’ouverture et de
connaissance de l’autre.

Cette conférence inaugurale "Des jeu-
dis diplomatiques", que compte poursuivre
la Faculté dans le cadre de ses activités aca-
démiques, a connu la présence de nom-
breux étudiants, de chercheurs et
d’universitaires.
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Les Etats-Unis se sont félicités, jeudi,
de l'adoption par l’Assemblée gé-
nérale de l’ONU de la première ré-
solution onusienne sur

l’Intelligence artificielle (IA) initialement co-
parrainée par le Maroc et les Etats-Unis.

Cette résolution appuyée par 123 Etats

membres jusqu’au jour de son adoption,
"constitue une étape historique vers l’établis-
sement de normes internationales claires
pour l’IA et pour la promotion de systèmes
d’IA sûrs, sécurisés et fiables", a souligné la
vice-présidente américaine, Kamala Harris,
dans un communiqué.

Le texte montre la voie à suivre en ma-
tière d’IA où chaque pays peut à la fois saisir
les opportunités offertes par cette technolo-
gie et gérer les risques de l’IA, a-t-elle ajouté.

De son côté, le secrétaire d'Etat améri-
cain, Antony Blinken, a affirmé que cette ré-
solution constitue une approche mondiale
unique en son genre pour le développement
et l'utilisation de cette technologie émer-
gente.

L'intelligence artificielle a un énorme po-
tentiel pour faire progresser le développe-
ment durable et les objectifs de
développement durable, a ajouté le chef  de
la diplomatie américaine dans un communi-
qué, notant que ce texte contribue à garantir
que les avantages de l’IA profitent à tous les
pays et à réduire la fracture numérique, en
particulier pour les pays en développement.

Cette résolution a été présentée à la
presse internationale jeudi dernier par l’am-
bassadrice représentante permanente des
Etats-Unis auprès de l’ONU, Linda Thomas
Greenfield, et son homologue marocain,
Omar Hilale.

Ce texte souligne la nécessité de poursui-
vre les discussions sur les approches de gou-
vernance appropriées de l’IA, qui soient
fondées sur le droit international, inclusives

et adaptées aux différents besoins et capaci-
tés des pays développés et ceux en dévelop-
pement.

Le choix porté par les Etats-Unis pour
associer le Maroc dans ce processus té-
moigne de la solidité et la force du partena-
riat stratégique et historique
multidimensionnel entre Rabat et Washing-
ton. Il traduit aussi la crédibilité, la confiance
et le respect dont jouit le Royaume du Maroc
à l’échelle onusienne et internationale, sous
le leadership éclairé de Sa Majesté le Roi Mo-
hammed VI.

L’ambassadeur Hilale a salué une résolu-
tion historique et consensuelle, fruit d’un
processus de négociation participatif  et in-
clusif. Il a indiqué que le Maroc est honoré
d'être associé à la présentation et à la négo-
ciation de cette résolution historique dès sa
conception, notant que cette première réso-
lution sur l’intelligence artificielle restera gra-
vée dans les annales de l'organisation
multilatérale.

Pour le diplomate marocain, cette réso-
lution n’est pas une fin en soi, mais le début
d’une entreprise collective pour façonner des
systèmes d’intelligence artificielle sûrs, sécu-
risés et fiables pour le développement dura-
ble, qui ne laissent personne de côté.

4 Actualité

Kamala Harris : La résolution onusienne sur l'IA co-parrainée par les
Etats-Unis et le Maroc, une étape historique pour des systèmes plus sûrs 
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Chaque année, le mois sacré de
Ramadan revêt une importance
singulière pour la communauté
marocaine établie en France. Au-

delà de sa dimension spirituelle et de re-
cueillement, il se caractérise par une
mobilisation remarquable de la diaspora en
faveur des plus démunis.

Cette mobilisation, qui s'exprime à tra-
vers une multitude d'actions, incarne les va-
leurs profondément enracinées de
solidarité, de générosité et de partage qui
caractérisent la culture marocaine. L'une
des principales manifestations de cette so-
lidarité est la distribution de "ftours" au
profit des nécessiteux, qu'ils soient issus de
la diaspora marocaine ou non. 

Au cœur de la Cité internationale uni-
versitaire de Paris, plusieurs associations
marocaines, dont l’Association Ichmarine

France pour le développement (AIFD),
ont récemment fait preuve de cette géné-
rosité et de la solidarité marocaine envers
les étudiants étrangers. Lors d'un événe-
ment empreint de convivialité et de par-
tage, la Maison du Maroc a accueilli des
centaines d'étudiants de différentes natio-
nalités dont des Marocains pour un "Iftar
solidaire".

Lors de cet événement, qui a eu lieu
dimanche dernier, ces étudiants ont été
choyés par une délicieuse sélection de mets
marocains, préparés avec amour par des
bénévoles dévoués, dans une invitation à
découvrir ou à retrouver les saveurs au-
thentiques de la cuisine traditionnelle ma-
rocaine.

"Je suis extrêmement fier de voir notre
communauté unie pour soutenir ces étu-
diants qui se retrouvent seuls et loin de

leurs familles pendant le mois de Rama-
dan", a déclaré à la MAP le président de
l'AIFD, Mustapha Nait Ali.

La solidarité, a-t-il fait observer, trans-
cende les frontières et les différences indi-
viduelles, soulignant que
l'accompagnement de la Maison du Maroc
a été crucial pour apporter un peu de ré-
confort à ces étudiants, qui en ont tant be-
soin.

Cherazade Oujebour, militante asso-
ciative et co-organisatrice de cette initiative
solidaire, a qualifié cet événement d'"extra-
ordinaire", se réjouissant également du bon
déroulement de cette initiative ouverte à
tous les étudiants.

En plus des "Iftars", de nombreuses
initiatives marocaines sont également lan-
cées en France pour distribuer des denrées
alimentaires aux familles défavorisées. Des

collectes de nourriture sont organisées
dans plusieurs mosquées, associations et
commerces marocains dans l'Hexagone,
permettant ainsi de constituer des paniers
alimentaires destinés aux plus démunis. Ces
actions visent à assurer à tous un repas
digne pendant le mois sacré.

Dans le quartier animé de Flandres,
situé dans le 19ème arrondissement de
Paris, Moussa, boucher, se distingue par
son engagement envers la communauté
musulmane durant ce mois béni. Chaque
jour, il se mobilise pour collecter des den-
rées alimentaires. Des produits de base tels
que le riz, les pâtes, les conserves et les
dattes sont rassemblés pour être distribués
aux familles dans le besoin.

Pour ce jeune boucher marocain, le
Ramadan va bien au-delà de ses implica-
tions spirituelles. "C'est un moment pour
agir, pour répondre aux besoins des autres,
en particulier ceux qui luttent contre la faim
et la précarité", a-t-il indiqué.

Au-delà d'un simple acte de charité, ces
actions incarnent un engagement citoyen
et humanitaire, contribuant activement à
ériger un monde plus équitable et solidaire.

Le Ramadan, c'est aussi le temps des
retrouvailles pour les Marocains de France,
celui où les liens sociaux se renforcent et
les générations se croisent, notamment au
moment de la rupture du jeûne, dans un
élan de fraternité et de générosité. 

Mosquées, centres culturels et associa-
tions se muent en espaces où se mêlent
partage, discussion et soutien mutuel, tis-
sant les fils d'une communauté plus forte
et unie. Ces moments de convivialité per-
mettent ainsi de créer une atmosphère cha-
leureuse et bienveillante, où chacun se sent
inclu.

Ainsi, en dépit de l'éloignement de sa
mère patrie, la communauté marocaine
établie en France veille à vivre pleinement
ce mois sacré et à perpétuer, dans son pays
d’accueil, les valeurs de compassion, de so-
lidarité et de générosité.

Par Maria Mouatadid
(MAP) 

La Direction générale de la météo-
rologie (DGM) célèbre le 23 mars,
à l'instar des 189 Etats et terri-

toires membres de l’Organisation météo-
rologique mondiale (OMM), la Journée
mondiale de la météorologie sous le
thème: "En première ligne de l'action cli-
matique".

Les changements climatiques sont
une "menace réelle et indéniable" pour
l’ensemble de notre civilisation, avec des
effets d’ores et déjà visibles et "seront ca-
tastrophiques si nous n’agissons pas
maintenant", indique la DGM dans un
communiqué, publié à l'occasion de la
Journée mondiale de la météorologie.

C'est pour cette raison que l'OMM a
choisi comme thème pour l'année 2024:
"En première ligne de l'action clima-
tique", mettant ainsi en lumière son rôle
de leader dans la lutte contre le change-
ment climatique en tant qu'organisation
phare du système des Nations unies dans
ce domaine".

Ces dernières années, souligne la

DGM, le Maroc fait face à une séche-
resse prolongée, avec des précipitations
largement en deçà des normales dans la
plupart des régions du pays, ajoutant que
cette année a aussi été marquée par des
vagues de chaleur successives. 

En août, précise la même source, le
pays a enregistré un nouveau record na-
tional de température maximale absolue
à Agadir atteignant 50,4°C le 11 août
2023, notant que ces vagues de chaleur
ont perduré au-delà de l'été, se prolon-
geant jusqu'à l'automne et l'hiver.

Ces événements récents au Maroc
s'inscrivent dans une tendance mondiale
de hausse des températures et de fré-
quence accrue des records climatiques.
Ils témoignent des conséquences du ré-
chauffement climatique, notamment l'in-
tensification des phénomènes
météorologiques extrêmes tels que la sé-
cheresse et les vagues de chaleur.

Dans ce cadre, la DGM se dit "en-
gagée dans une approche d’anticipation
et d’alerte précoce à l’échelle nationale et

régionale" pour une meilleure gestion des
risques afin d’en atténuer la gravité et de
renforcer la capacité de résilience.

La Direction générale de la météoro-
logie vise à soutenir un Maroc prêt à maî-
triser les impacts du changement
climatique grâce aux meilleurs services
météorologiques et climatiques mis à la
disposition des usagers, contribuant ainsi
au développement durable du Royaume
et au bien-être des populations.

La Journée internationale de la mé-
téorologie commémore l'entrée en vi-
gueur, le 23 mars 1950, de la convention
qui a institué l’Organisation météorolo-
gique mondiale (OMM). Cette organisa-
tion a contribué au progrès rapide des
sciences météo climatiques, des techno-
logies connexes et de la coopération in-
ternationale.

Cette évolution s’est vite traduite par
la mise en place de systèmes opération-
nels d’envergure mondiale pour la pro-
tection des personnes et des biens et
l’atténuation des effets des catastrophes

naturelles, ainsi que par la mise en œuvre
de toute une série d’activités socioécono-
miques menées au profit d’un dévelop-
pement durable.

Cette journée constitue également
une occasion pour mettre en lumière le
rôle que joue la Direction générale de la
météorologie (DGM) et sa contribution
à la sauvegarde des personnes et des
biens. Elle joue, en effet, un rôle crucial
dans la prise de décisions des secteurs
socio-économiques et la gestion des défis
climatiques par la fourniture de prévi-
sions précises à haute résolution et des
produits spécifiques adaptés aux besoins
des usagers.

L'OMM met à disposition des don-
nées et des connaissances de référence
sur le temps, le climat et l'eau, elle contri-
bue aux efforts d'adaptation à travers des
initiatives telles que l'Initiative "Alertes
précoces pour tous", et participe aux ac-
tions d'atténuation grâce à des dispositifs
comme la veille mondiale des gaz à effet
de serre.
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Ramadan en France
La solidarité marocaine en action

La Journée mondiale de la météorologie 
célébrée sous le signe de l'action climatique
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La valorisation du Parc national d'Ifrane est de nature à renforcer
l'attractivité touristique de toute la région Fès-Meknès

Le rythme de progression du
crédit bancaire au secteur non fi-
nancier est resté stable à 2,7% au
quatrième trimestre 2023, selon
Bank Al Maghrib (BAM).

Cette évolution est le résultat
d’une accélération de la progres-
sion des prêts accordés aux entre-
prises publiques de 29,9% à 31,7%
et d’une décélération de ceux oc-
troyés aux ménages de 2,4% à 2%,
précise BAM dans son rapport sur

la politique monétaire, publié à l'is-
sue de la première réunion trimes-
trielle de son Conseil au titre de
l'année 2024.

La baisse des prêts aux entre-
prises privées s’est maintenue au
même rythme de 0,4% enregistré
le trimestre précédent, souligne la
même source.

L’évolution du crédit aux so-
ciétés non financières privées re-
flète une baisse de 10,1% des

facilités de trésorerie, en lien avec
la diminution des prix des impor-
tations et l’amortissement des
prêts bénéficiant des lignes de ga-
rantie mises en place lors de la crise
pandémique, rapporte la MAP.

Pour leur part, les prêts de tré-
sorerie octroyées aux entreprises
publiques ont enregistré une ex-
pansion de 68,5%.

Concernant les prêts aux par-
ticuliers, leur accroissement est re-

venu de 2,5% à 2,1%, avec des ra-
lentissements de 2,3% à 1,9% pour
les crédits à l’habitat et de 1% à
0,3% pour ceux à la consomma-
tion. Quant aux crédits aux entre-
preneurs individuels, ils ont vu leur
rythme de progression revenir de
2% à 1%.

Par branche d’activité, les don-
nées relatives au quatrième trimes-
tre 2023 indiquent une
amélioration des crédits à destina-

tion des entreprises des "industries
extractives" de 78,7% et du secteur
de l’"électricité, gaz et eau" de
24,8%.

En revanche, les prêts aux en-
treprises du "commerce, répara-
tions automobiles et d’articles
domestiques" et des "industries
métallurgiques, mécaniques, élec-
triques et électroniques" ont ac-
cusé des replis respectifs de 7,3%
et 11,1%.

Le résultat net de la compagnie d'assurances
et de réassurance, AtlantaSanad, a enregistré
une hausse de 8,1% au titre de l'exercice 2023,
pour atteindre 443 millions de dirhams (MDH).

Cette progression est le résultat de la pour-
suite par la compagnie de sa stratégie de maî-
trise du coût du risque grâce à une politique
prudente de souscription et une politique en-
treprenante d’assainissement, indique Atlanta-
Sanad dans un communiqué sur ses résultats
annuels.

Le résultat consolidé a également réalisé
une croissance remarquable, avec une augmen-
tation de 5,7%, pour atteindre 438 MDH.

Au terme de l'année 2023, le chiffre d’af-
faires social d’AtlantaSanad s’est élevé à 5,11
milliards de dirhams (MMDH), marquant un

recul de 5,4% par rapport à 2022. Le chiffre
d’affaires consolidé ressort, quant à lui, à 5,1
MMDH, en recul de 6,7% par rapport à 2022.

Le chiffre d’affaires Vie a enregistré une
hausse de 5,6% pour s’établir à 1,29 MMDH,
et ce, en dépit d’un contexte de fluctuation des
marchés financiers.

Concernant la Non-Vie, la compagnie a
mené une politique active d’assainissement de
son portefeuille privilégiant la rentabilité tech-
nique. Le chiffre d’affaires Non-Vie a ainsi
baissé de 8,6% pour atteindre 3,82 MMDH.

En termes de dividendes, le Conseil d’ad-
ministration a décidé de proposer à l’Assemblée
générale ordinaire la distribution d’un dividende
de 5,70 dirhams par action contre 5,50 dirhams
l’an dernier.

Les débarquements de la pêche côtière et
artisanale au niveau du port de Tarfaya ont at-
teint 1.411 tonnes (T) à fin février dernier, en
hausse de 62% par rapport à la même période
de l'année précédente, selon l'Office national
des pêches (ONP).

La valeur marchande de ces captures a
augmenté de 39% à plus de 62,77 millions de
dirhams (MDH), contre plus de 45,19 MDH
à fin février 2023, a précisé l'ONP dans son
dernier rapport sur les statistiques sur la pêche
côtière et artisanale au Maroc.

Par groupe d'espèces, les quantités de
poissons pélagiques débarquées dans ce port
ont accusé une légère baisse de 1% au cours
des deux premiers mois de 2024 à 191 T, pour
une valeur estimée à 1,21 MDH (-26%),
contre 1,63 MDH/192 T en février 2023.

Les débarquements des poissons blancs
ont, en revanche,  accusé une hausse signifi-
cative de 91% à 493 T, pour une valeur de plus
de 8,79 MDH (+65%), contre plus de 5,34
MDH/ 258 T en glissement annuel. Concer-
nant les débarquements des céphalopodes, ils
ont augmenté de 76% à 717 T pour des re-
cettes d'environ 52,58 MDH (+38%), tandis
que pour les crustacés, les débarquements ont
affiché une baisse de 19% à 9T, générant des
revenus de 176.000 dirhams (-6%).

Au niveau national, les débarquements
des produits commercialisés de la pêche cô-
tière et artisanale ont atteint 91.996 T à fin fé-
vrier 2024, en baisse de 22% par rapport à la
même période une année auparavant. En va-
leur, ces débarquements sont en recul de 2%
à plus de 2,01 milliards de dirhams.

Assurances : AtlantaSanad affiche un résultat net en hausse Port de Tarfaya: Hausse de 62% des débarquements de pêche

Secteur non financier : Stabilité 
du crédit à 2,7% au T4-2023

La ministre du Tourisme, de
l'Artisanat et de l’Économie so-

ciale et solidaire, Fatim-Zahra
Ammor a affirmé que le lancement
du programme d'aménagement du
Parc national d'Ifrane, l'un des qua-
torze projets locomotives définis
dans le cadre de la feuille de route
2023-2026 du tourisme, permettrait
de renforcer l'attractivité touristique
de la toute la région Fès-Meknès.

Dans un communiqué du mi-
nistère, Mme Ammor a souligné
que "la valorisation du Parc natio-
nal d'Ifrane ouvre de nouvelles
portes vers des expériences natu-
relles inédites, renforçant ainsi l'at-
tractivité touristique de toute la
région Fès-Meknès, notamment
auprès du nombre croissant de tou-
ristes en quête d'évasion en plein
air".

Elle s'est dite ravie "du lance-

ment de ce programme d'enver-
gure, qui nous encourage à poursui-
vre notre travail sur les autres
projets locomotives de la feuille de
route du tourisme".

Selon le communiqué, ce projet
d’envergure vise à renforcer l’at-
tractivité de la région Fès-Meknès
sur les deux filières nature : Nature
Trekking & Hiking et Nature &
Découverte. L’ambition est de
créer un parc intégré plaçant la bio-
diversité de la région au cœur de
toutes les activités.

Ainsi, ce projet offrira aux visi-
teurs, qu'ils soient marocains ou
étrangers, en quête d'authenticité en
pleine nature, l'opportunité de dé-
couvrir une variété unique d'es-
pèces végétales et animales propres
à la région. Le tout dans un cadre
qui prône la préservation de l'envi-
ronnement et promeut le tourisme

durable, indique-t-on de même
source.

Pour valoriser ces richesses na-
turelles, le programme prévoit la
mise en place de trois produits
phares. D'une part, des héberge-
ments écologiques et insolites tels
que les cabanes dans les arbres, les
gîtes flottants ou en pierre, ainsi
que les dômes transparents, précise
le communiqué.

D'autre part, une palette d'acti-
vités sportives, de relaxation et de
bien-être sera proposée pour ré-
pondre aux attentes des visiteurs de
même que des initiatives de mise en
valeur touristique, incluant des
équipements récréatifs et une signa-
létique adaptée, seront déployées
pour garantir une expérience fluide
et immersive.

Ce projet d'envergure est le
fruit d’un partenariat entre le minis-

tère de l’Équipement et de l’Eau, le
ministère du Tourisme, de l’Artisa-
nat et de l’Économie sociale et so-
lidaire, l'Agence Nationale des

Eaux et Forêts, la Société Maro-
caine de l’Ingénierie Touristique
(SMIT), la région Fès-Meknès ainsi
que d'autres partenaires. 
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L'obésité touche désormais plus d'un
milliard de personnes dans le
monde, enfants et adolescents

compris, selon une estimation publiée ré-
cemment, qui montre une accélération du
fléau dans des pays à revenus faibles ou in-
termédiaires.

Entre 1990 et 2022, le taux d'obésité
dans la population a quadruplé parmi les en-
fants et les adolescents et doublé parmi les
adultes, indique cette vaste étude publiée
dans la revue médicale britannique The

Lancet et effectuée avec la collaboration de
l'Organisation mondiale de la santé (OMS).

Cette "épidémie" a progressé "plus ra-
pidement qu'anticipé", a noté le Pr Fran-
cesco Branca, directeur du département
"Nutrition pour la santé et le développe-
ment" de l'OMS, lors d'une conférence de
presse. Le franchissement du seuil du mil-
liard de personnes concernées était initiale-
ment envisagé vers 2030, selon le Pr Majid
Ezzati de l'Imperial College de Londres, l'un
des principaux auteurs de l'étude.

En se basant sur les données d'environ
220 millions de personnes dans plus de 190
pays, ces travaux suggèrent que quasiment
880 millions d'adultes vivaient en situation
d'obésité en 2022 (504 millions de femmes
et 374 millions d'hommes). En 1990, ils
étaient 195 millions.

Depuis 1990, le taux d'obésité a quasi-
ment triplé chez les hommes (de 4,8% en
1990 à 14% en 2022) et plus que doublé
chez les femmes (de 8,8% à 18,5%), avec
des disparités selon les pays.

Plus inquiétant encore, cette maladie
touchait en 2022 près de 160 millions d'en-
fants et d'adolescents (94 millions de gar-
çons et 65 millions de filles). Quelque 30 ans
plus tôt, ils étaient 31 millions.

L'obésité, maladie chronique complexe
et multifactorielle, s'accompagne d'une aug-
mentation de la mortalité due à d'autres pa-
thologies, des maladies cardio-vasculaires,
du diabète et certains cancers. La pandémie
de Covid-19, où le surpoids était un facteur
de risque, en a été une illustration.

Autre enseignement: certains pays à re-
venus faibles ou intermédiaires, notamment
en Polynésie et Micronésie, aux Caraïbes, au
Moyen-Orient et en Afrique du nord, affi-
chent désormais des taux d'obésité supé-
rieurs à ceux de beaucoup de pays
industrialisés, notamment d'Europe, selon
l'étude.

"Dans le passé, nous avions tendance à
considérer l'obésité comme un problème de
pays riches, désormais c'est un problème
mondial", remarque Francesco Branca. Il y
voit notamment l'effet d'une "transforma-
tion rapide, et pas en mieux, des systèmes
d'alimentation dans les pays à revenus fai-
bles ou intermédiaires".

A l'inverse, l'obésité montre "des signes
d'infléchissement dans certains pays d'Eu-
rope du sud, surtout pour les femmes, l'Es-
pagne et la France en étant des exemples
notables", selon Majid Ezzati.

Désormais, "dans la plupart des pays, un
plus grand nombre de personnes sont tou-
chées par l'obésité que par l'insuffisance
pondérale" (également appelée sous-poids),
laquelle a diminué depuis 1990, pointe
l'étude.

Le sous-poids reste cependant un pro-
blème majeur dans certaines régions du
monde, comme l'Asie du sud ou l'Afrique
subsaharienne. Il est lié à une mortalité ac-
crue chez les femmes et les très jeunes en-
fants avant et après l'accouchement, ou à un
risque de décès supérieur de maladies infec-
tieuses.

Ne pas manger assez, mais aussi manger

mal: nombre de pays à faible et moyen re-
venus connaissent le "double fardeau" de la
sous-alimentation et de l'obésité. Une partie
de leur population n'a toujours pas accès à
un nombre de calories suffisant, une autre
n'a plus ce problème mais son alimentation
est de mauvaise qualité.

"Cette nouvelle étude souligne l'impor-
tance de la prévention et de la prise en
charge de l'obésité dès le début de la vie et
jusqu'à l'âge adulte, grâce à l'alimentation, à
l'activité physique et à des soins adéquats
aux besoins", souligne dans un communi-
qué le Dr Tedros Adhanom Ghebreyesus,
directeur général de l'OMS.

Il appelle à "la coopération du secteur
privé, qui doit être responsable de l'impact
de ses produits sur la santé".

Pour l'OMS, les actions bénéfiques sont
insuffisamment appliquées: taxer les bois-
sons sucrées, subventionner les aliments
bons pour la santé, limiter le marketing d'ali-
ments malsains auprès des enfants, encou-
rager l'activité physique...

La prise en charge de l'obésité est entrée
depuis plusieurs mois dans une nouvelle ère:
des traitements pour le diabète agissent
aussi contre cette pathologie, suscitant l'ap-
pétit des groupes pharmaceutiques et nour-
rissant les espoirs de millions de malades.

"Ces médicaments sont un outil impor-
tant, mais pas une solution" à l'obésité et la
prévention, a jugé Francesco Branca. "Il est
important de regarder les effets à long
terme ou secondaires de ces médicaments",
a-t-il averti.

Plus d'un milliard
d'humains touchés
par l'obésité
De plus en 
plus au-delà des 
pays riches 

En se basant sur les
données d'environ
220 millions de 
personnes dans plus
de 190 pays, les 
travaux suggèrent
que quasiment 880
millions d'adultes
vivaient en situation
d'obésité en 2022.
En 1990, ils étaient
195 millions 

“
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- Vous brodez avec habileté, ci-
toyenne, mais, si vous voulez que je vous
le dise, le dessin qui vous a été tracé n’est
pas assez simple, assez nu, et se ressent
du goût affecté qui régna trop long-
temps en France dans l’art de décorer les
étoffes, les meubles, les lambris ; ces
nœuds, ces guirlandes rappellent le style
petit et mesquin qui fut en faveur sous le
tyran. Le goût renaît. Hélas ! nous reve-
nons de loin. Du temps de l’infâme Louis
XV, la décoration avait quelque chose de
chinois. On faisait des commodes à gros
ventre, à poignées contournées d’un as-
pect ridicule, qui ne sont bonnes qu’à être
mises au feu pour chauffer les patriotes ;
la simplicité seule est belle. Il faut revenir
à l’antique. David dessine des lits et des
fauteuils d’après les vases étrusques et les
peintures d’Herculanum. 

— J’ai vu de ces lits et de ces fauteuils,
dit Élodie, c’est beau ! Bientôt on n’en
voudra pas d’autres. Comme vous, j’adore
l’antique. 

— Eh bien ! citoyenne, reprit Éva-
riste, si vous aviez orné cette écharpe
d’une grecque, de feuilles de lierre, de ser-
pents ou de flèches entrecroisées, elle eût
été digne d’une Spartiate… et de vous.
Vous pouvez cependant garder ce modèle
en le simplifiant, en le ramenant à la ligne
droite. 

Elle lui demanda ce qu’il fallait ôter. 
Il se pencha sur l’écharpe : ses joues

effleurèrent les boucles d’Élodie. Leurs
mains se rencontraient sur le linon, leurs
souffles se mêlaient. Évariste goûtait en
ce moment une joie infinie ; mais, sentant
près de ses lèvres les lèvres d’Élodie, il
craignait d’avoir offensé la jeune fille et se
retira brusquement. 

La citoyenne Blaise aimait Évariste
Gamelin. Elle le trouvait superbe avec ses
grands yeux ardents, son beau visage
ovale, sa pâleur, ses abondants cheveux
noirs, partagés sur le front et tombant à
flots sur ses épaules, son maintien grave,
son air froid, son abord sévère, sa parole
ferme, qui ne flattait point. Et, comme
elle l’aimait, elle lui prêtait un fier génie
d’artiste qui éclaterait un jour en chefs-
d’œuvre et rendrait son nom célèbre, et
elle l’en aimait davantage. La citoyenne
Blaise n’avait pas un culte pour la pudeur
virile, sa morale n’était pas offensée de ce
qu’un homme cédât à ses passions, à ses
goûts, à ses désirs ; elle aimait Évariste,
qui était chaste ; elle ne l’aimait pas parce
qu’il était chaste ; mais elle trouvait à ce
qu’il le fût l’avantage de ne concevoir ni
jalousie ni soupçons et de ne point crain-
dre de rivales. 

Toutefois, en cet instant, elle le jugea
un peu trop réservé. Si l’Aricie de Racine,
qui aimait Hippolyte, admirait la vertu fa-
rouche du jeune héros, c’était avec l’espoir
d’en triompher et elle eût bientôt gémi
d’une sévérité de mœurs qu’il n’eût point
adoucie pour elle. Et, dès qu’elle en
trouva l’occasion, elle se déclara plus qu’à
demi, pour le contraindre à se déclarer lui-
même. À l’exemple de cette tendre Aricie,
la citoyenne Blaise n’était pas très éloignée
de croire qu’en amour la femme est tenue
de faire des avances. « Les plus aimants,
se disait-elle, sont les plus timides ; ils ont
besoin d’aide et d’encouragement. Telle
est, au reste, leur candeur, qu’une femme
peut faire la moitié du chemin et même
davantage sans qu’ils s’en aperçoivent, en
leur ménageant les apparences d’une at-
taque audacieuse et la gloire de la
conquête. » Ce qui la tranquillisait sur l’is-
sue de l’affaire, c’est qu’elle savait avec

certitude (et aussi n’y avait-il pas de doute
à ce sujet) qu’Évariste, avant que la Révo-
lution l’eût héroïsé, avait aimé très humai-
nement une femme, une humble créature,
la concierge de l’académie. 

Élodie, qui n’était point une ingénue,
concevait différentes sortes d’amour. Le
sentiment que lui inspirait Évariste était
assez profond pour qu’elle pensât lui en-
gager sa vie. Elle était toute disposée à
l’épouser, mais s’attendait à ce que son
père n’approuvât pas l’union de sa fille
unique avec un artiste obscur et pauvre.
Gamelin n’avait rien ; le marchand d’es-
tampes remuait de grosses sommes d’ar-
gent. L’Amour peintre lui rapportait
beaucoup, l’agio plus encore, et il s’était
associé à un fournisseur qui livrait à la ca-
valerie de la République des bottes de
jonc et de l’avoine mouillée. Enfin, le fils
du coutelier de la rue Saint-Dominique
était un mince personnage auprès de l’édi-
teur d’estampes connu dans toute l’Eu-
rope, apparenté aux Blaizot, aux Basan,
aux Didot, et qui fréquentait chez les ci-
toyens Saint-Pierre et Florian. Ce n’est
pas qu’en fille obéissante elle tînt le
consentement de son père pour néces-
saire à son établissement. Le père, veuf
de bonne heure, d’humeur avide et légère,
grand coureur de filles, grand brasseur
d’affaires, ne s’était jamais occupé d’elle,
l’avait laissé grandir libre, sans conseils,

sans amitié, soucieux non de surveiller,
mais d’ignorer la conduite de cette fille,
dont il appréciait en connaisseur le tem-
pérament fougueux et les moyens de sé-
duction bien autrement puissants qu’un
joli visage. Trop généreuse pour se garder,
trop intelligente pour se perdre, sage dans
ses folies, le goût d’aimer ne lui avait ja-
mais fait oublier les convenances sociales.
Son père lui savait un gré infini de cette
prudence ; et, comme elle tenait de lui le
sens du commerce et le goût des entre-
prises, il ne s’inquiétait pas des raisons
mystérieuses qui détournaient du mariage
une fille si nubile et la retenaient à la mai-
son, où elle valait une gouvernante et qua-
tre commis. À vingt-sept ans, elle se
sentait d’âge et d’expérience à faire sa vie
elle-même et n’éprouvait nul besoin de
demander les conseils ou de suivre la vo-
lonté d’un père jeune, facile et distrait.
Mais pour qu’elle épousât Gamelin, il au-
rait fallu que M. Blaise fît un sort à ce gen-
dre pauvre, l’intéressât à la maison, lui
assurât des travaux comme il en assurait
à plusieurs artistes, enfin, d’une manière
ou d’une autre, lui créât des ressources ;
et cela, elle jugeait impossible que l’un of-
frît, que l’autre acceptât, tant il y avait peu
de sympathie entre ces deux hommes. 

Cette difficulté embarrassait la tendre
et sage Élodie. Elle envisageait sans ter-
reur l’idée de s’unir à son ami par des liens

secrets et de prendre l’auteur de la nature
pour seul témoin de leur foi mutuelle. Sa
philosophie ne trouvait pas condamnable
une telle union que l’indépendance où elle
vivait rendait possible et à laquelle le ca-
ractère honnête et vertueux d’Évariste
donnerait une force rassurante ; mais Ga-
melin avait grand’peine à subsister et à
soutenir la vie de sa vieille mère : il ne
semblait pas qu’il y eût dans une existence
si étroite place pour un amour même ré-
duit à la simplicité de la nature. D’ailleurs
Évariste n’avait pas encore déclaré ses
sentiments ni fait part de ses intentions.
La citoyenne Blaise espérait bien l’y obli-
ger avant peu. 

Elle arrêta du même coup ses médi-
tations et son aiguille : 

— Citoyen Évariste, dit-elle, cette
écharpe ne me plaira qu’autant qu’elle
vous plaira à vous-même. Dessinez-moi
un modèle, je vous prie. En l’attendant, je
déferai comme Pénélope ce qui a été fait
en votre absence. 

Il répondit avec un sombre enthou-
siasme : 

— Je m’y engage, citoyenne. Je vous
dessinerai le glaive d’Harmodius : une
épée dans une guirlande. 

Et, tirant son crayon, il esquissa des
épées et des fleurs dans ce style sobre et
nu, qu’il aimait. Et, en même temps, il ex-
posait ses doctrines. 

— Les Français régénérés, disait-il,
doivent répudier tous les legs de la servi-
tude : le mauvais goût, la mauvaise forme,
le mauvais dessin. Watteau, Boucher, Fra-
gonard travaillaient pour des tyrans et
pour des esclaves. Dans leurs ouvrages,
nul sentiment du bon style ni de la ligne
pure ; nulle part la nature ni la vérité. Des
masques, des poupées, des chiffons, des
singeries. La postérité méprisera leurs fri-
voles ouvrages. Dans cent ans, tous les ta-
bleaux de Watteau auront péri méprisés
dans les greniers ; en 1893, les étudiants
en peinture recouvriront de leurs
ébauches les toiles de Boucher. David a
ouvert la voie : il se rapproche de l’antique
; mais il n’est pas encore assez simple,
assez grand, assez nu. Nos artistes ont en-
core bien des secrets à apprendre des
frises d’Herculanum, des bas-reliefs ro-
mains, des vases étrusques. 

Il parla longtemps de la beauté an-
tique, puis revint à Fragonard, qu’il pour-
suivait d’une haine inextinguible : 

— Le connaissez-vous, citoyenne ? 
Élodie fit signe qu’oui. 
— Vous connaissez aussi le bon-

homme Greuze, qui certes est suffisam-
ment ridicule avec son habit écarlate et
son épée. Mais il a l’air d’un sage de la
Grèce auprès de Fragonard. Je l’ai ren-
contré, il y a quelque temps, ce misérable
vieillard, trottinant sous les arcades du Pa-
lais-Égalité, poudré, galant, frétillant,
égrillard, hideux. À cette vue, je souhaitai
qu’à défaut d’Apollon quelque vigoureux
ami des arts le pendît à un arbre et l’écor-
chât comme Marsyas, en exemple éternel
aux mauvais peintres. 

Élodie fixa sur lui le regard de ses
yeux gais et voluptueux : 

— Vous savez haïr, Monsieur Game-
lin : faut-il croire que vous savez aussi
ai… 

— C’est vous, Gamelin ? fit une voix
de ténor, la voix du citoyen Blaise qui ren-
trait dans son magasin, bottes craquantes,
breloques sonnantes, basques envolées, et
coiffé d’un énorme chapeau noir dont les
cornes lui descendaient sur les épaules. 

(A suivre)
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Recettes

Ingrédients : 
450 g farine
1 c.s de sucre
1 c.c de sel
5 c.s d’huile d’olive
1 c.c levure boulangère fraiche ou 1 c.c de le-

vure sèche
200 ml d’eau tiède pour former la pâte
Pour la garniture
1 boite de thon
3 blancs de poireaux
Une poignée d'olives vertes
Sel et poivr
2 c.s de fromage crémeux ou crème épaisse
fromage râpé
2 c.s d'huile d'olive
Thym séché
Pour la dorure
1 jaune d’œuf  + 1 c.s de lait
graines de sésame / Pavot ou fromage
Instructions
Dans un saladier, mettre la farine, ajoutez le

sucre, le sel, l’huile , l'eau tiède avec la levure. Mé-
langer pour former une pâte que vous pétrissez
jusqu'à ce qu'elle soit bien lisse et homogène.

Couvrir avec un linge propre et la mettre de
côté pour lever pendant 30 à 40 minutes.

Préparer la farce
Chauffer une sauteuse avec l'huile d'olive,

mettre les poireaux coupé finement, laisser risso-
ler en remuant quelques minutes. Ajouter le thon
émietté, sel et poivre, les olives vertes, du thym
séché remuer un peu puis ajouter 2 bonnes cuil-
lères à soupe de fromage crémeux ou crème
épaisse

Faire les chaussons
diviser la pâte en deux, étaler la pâte à l’aide

d’un rouleau à pâtisserie en farinant le plan de tra-
vail pour éviter qu’elle colle. La pâte doit avoir
une épaisseur de 3mm. A l’aide d’une tasse ou un
emporte pièce couper des cercles de pâte.

Disposer 1 cuillère à soupe de garniture au
centre de chaque pièce et souder les bords en ap-
puyant avec une fourchette.

Badigeonner les chaussons salés avec du
jaune d’œuf  et saupoudrer quelques graines de
sésame.

Enfourner sans attendre dans un four pré-
chauffé à 200 ° pour 15 à 20 min.

Servir chaud.

Chaussons au thon 
et poireaux

Recettes

Ingrédients  :

200 à 300 g de pâte à pizza
15 moules décortiquées fraiches

ou surgelées
150 g de calamars frais ou surge-

lés
12 crevettes roses crues ou cuites
Huile d'olive
1 gousse d'ail
Crème fraiche épaisse
Sel
Poivre

Préparations :

1- Pour réaliser cette recette de
pizza aux fruits de mer, commencer
par préparer tous les ingrédients.

2- Abaisser la pâte à pizza au rou-
leau à pâtisserie...

3- ...en un disque régulier du dia-
mètre désiré.

4- Disposer le disque de pâte sur
une grille à pizza d'un diamètre légè-
rement supérieur.

5- Dans une poêle, faire chauffer
2 cuil. à soupe d'huile d'olive.

6- Ajouter l'ail finement émincé et
le faire rissoler 1 minute.

7- Ajouter les moules décorti-
quées, les calamars émincés ainsi que
le crevettes roses décortiquées. Pour-
suivre la cuisson 2 à 3 minutes. As-
saisonner de sel et de poivre.

8- Laisser tiédir légèrement et ré-
partir les fruits de mer sur le disque
pâte crue.

9- Ajouter 3 à 4 noisettes de
crème fraiche épaisse.

10- Saupoudrer d'origan séché...

Pizza aux fruits 
de mer
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Dans un avenir proche, les Améri-
cains s'affrontent au cours d’une

seconde guerre civile sanglante: si
"Civil War" est une fiction, le film veut
lancer le débat sur le populisme et le
schisme grandissant au sein de la so-
ciété américaine.

Projeté en avant-première la se-
maine dernière au Festival SXSW, le
film sort le 12 avril dans les salles
américaines et raconte l'histoire d'un
président confronté à une sécession
de la Californie et du Texas.

En tête d'affiche, l'actrice Kirsten
Dunst incarne une journaliste parcou-
rant une société fracturée, où le FBI a
été démantelé et des drones militaires
attaquent des civils américains.

Pour le magazine The Atlantic, le
film "résonne de manière inconforta-
ble" avec la scène politique actuelle
marquée par la division.

Mais ce scénario est-il plausible?
Donald Trump a été critiqué ré-

cemment pour avoir plaisanté sur le
fait qu'il serait un "dictateur" dès "le
premier jour" en cas de second man-
dat. Il est également poursuivi en jus-
tice pour avoir tenté d'inverser les
résultats de la présidentielle de 2020.
Et Joe Biden, candidat à sa réelection
en novembre, a accusé son prédeces-
seur d'épouser "la violence politique".

Dans une enquête menée en 2023
par les instituts Brookings et PRRI,
23% des Américains interrogés esti-
maient que "les vrais patriotes améri-
cains pourraient être contraints de
recourir à la violence pour sauver

(leur) pays".
Mais pour William Howell, pro-

fesseur de sciences politiques à l'uni-
versité de Chicago, s'il y a lieu de
s'inquiéter de la montée de la violence
politique, un conflit armé de grande
ampleur n'est pas à l'ordre du jour.

Des réponses à des questions
vagues dans un sondage ne reflètent
pas nécessairement la réalité et com-
ment les citoyens pourraient se com-
porter, a-t-il ajouté.

L'arène politique américaine a ra-
rement été aussi divisée mais le sup-
posé schisme dans la société est
"exagéré", explique William Howell.

"Je ne pense pas que nous soyons
au bord d'une guerre civile", ajoute-t-
il, évoquant plutôt "l'érosion des pou-
voirs étatiques, le sabotage des
administrations, et la désaffection du
grand public" comme raisons de cette
polarisation.

Tout cela peut être vrai, "sans que
nous commencions à nous massacrer"
comme entre 1861 et 1865, lors de la
guerre de Sécession.

L'auteur Stephen Marche estime
au contraire que les Etats-Unis repré-
sentent "un cas d'école d'un pays al-
lant tout droit à la guerre civile", mais
pas comme dans "Civil War".

Son livre "The Next Civil War"
utilise des modèles de science poli-
tique pour avancer cinq scénarios qui
pourraient déclencher un conflit armé
de grande ampleur aux Etats-Unis.

Parmi ces scénarios: des milices
hostiles à l'Etat affrontent les forces
fédérales, un président est assassiné...

Pour certains, la violence politique
"devient acceptable et dans un certain
sens, inévitable", car ils "ne pensent
pas que leur gouvernement est légi-
time", affirme Stephen Marche.

Mais il est peu probable que l'on

assiste à une guerre entre deux zones
géographiques distinctes, comme lors
de la guerre de Sécession entre le
Nord et le Sud, dit l'auteur.

Le plus vraisemblable? "Un chaos
fragmentaire", dit Stephen Marche, si-
milaire aux "Troubles" en Irlande du
Nord à la fin du 20e siècle.

Dans "Civil War", le réalisateur
Alex Garland omet sciemment les
sources du conflit ou l'idéologie à
l'oeuvre. Pour lui le film doit permet-
tre "une conversation" sur la division
de la société et le populisme.

L'action est centrée d'ailleurs sur
le quotidien devenu horrible pour les
Américains.

"Nous n’avons pas besoin d'être
explicites. Nous savons exactement
comment cela pourrait se produire", a
souligné Alex Garland lors de l'avant-
première du film à Austin, capitale du
Texas.

Le "président à trois mandats" du
film permet de dresser un parallèle
avec la peur qu'ont de nombreux
Américains en cas de réélection de
Donald Trump.

Ils craignent que le milliardaire ré-
publicain refuse de se plier à la Consti-
tution qui limite à deux le nombre de
mandats présidentiels et de quitter le
pouvoir après quatre ans.

Un scénario pas si invraisemblable
"si vous le prenez au mot", assure Wil-
liam Howell. "Et je pense que l'on au-
rait tort" de ne pas croire en ses
paroles.

“Civil War”, un film qui rouvre le débat 
sur les fractures aux Etats-Unis
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La société d'investissements améri-
caine Apollo a fait une offre de 11

milliards de dollars pour acheter les stu-
dios Paramount, écrit mercredi le Wall
Street Journal, faisant référence à des
sources proches du dossier non identi-
fiées.

"L'offre d'Apollo est supérieure à la
capitalisation boursière totale de Para-
mount Global, qui se situe actuellement
autour de 7,7 milliards de dollars", relève
le WSJ.

Dans le sillage de la publication de
ces informations par le WSJ, l'action Pa-
ramount Global a terminé la séance de
mercredi à la Bourse de New York en
hausse de 11,80%, et celle d'Apollo de
1,72%.

Contactés par l'AFP, Paramount
Global n'a pas souhaité commenter ces
informations tandis qu'Apollo n'a pas
réagi dans l'immédiat.

Le quotidien financier américain
précise que cette proposition intervient
au moment où un comité indépendant,
composé d'administrateurs de Para-
mount Global, examine un projet de

plus grande envergure initié par Sky-
dance Media. Ce dernier souhaite en
effet une fusion avec la totalité du
groupe Paramount (CBS, Nickelodeon,
studios, etc), relève le WSJ.

Le journal précise que Skydance a
présenté son projet à National Amuse-
ments --maison mère de Paramount qui
est contrôlée par Shari Redstone--, hol-
ding qui a la main sur près de 80% des
actions de Paramount disposant d'un
droit de vote.

Le magnat américain des médias
Byron Allen a également fait une offre
pour Paramount Global, valorisé 14,3
milliards de dollars mais, en incluant la
dette, l'opération atteindrait environ 30
milliards de dollars, avait indiqué à l'AFP
une porte-parole d'Allen Media Group
le 31 janvier.

Humoriste et comédien à l'origine,
cet Afro-américain de 62 ans a constitué,
de toutes pièces, un groupe de médias
appuyé sur la télévision, dans un milieu
où les cadres noirs étaient très peu repré-
sentés dans les sphères de décision.

Son actif  le plus important, à ce jour,

est la chaîne météo The Weather Chan-
nel, achetée pour 300 millions de dollars
en 2018. Perçu comme le plus petit des
grands acteurs de la télévision et du
streaming, Paramount Global fait l'objet
de convoitises depuis de nombreux
mois.

Sa plateforme de streaming, lancée
en mars 2021, comptait 63 millions
d'abonnés fin septembre.

Anciennement appelée ViacomCBS,
l'entreprise de médias contrôle les
chaînes CBS, MTV, Nickelodeon ou Co-
medy Central, ainsi que le studio de ci-
néma et de télévision Paramount.

"Bien que le studio soit attractif,
étant donné son vaste catalogue et la de-
mande pour des programmes nouveaux
dans l'industrie du streaming, les réseaux
de télévision de Paramount déclinent à
mesure que le câble dépérit", souligne le
Wall Street Journal mercredi.

Fin décembre, le site d'informations
Axios avait fait état de discussions en vue
d'un possible rapprochement entre Pa-
ramount Global et Warner Bros Disco-
very.

Apollo offre 11 milliards de dollars 
pour Paramount Studios
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Le Ramadan, c’est aussi le mois des
échanges culturels, et de la glorification

de l’art dans sa perception la plus noble. Le
RUC en fait pratiquement un culte.

Club omnisports, particulièrement
connu pour avoir initié et formé des tennis-
men et des tenniswomen de valeur qui ont
admirablement su faire valoir leur talent tant
au niveau national qu’à celui mondial, il or-
ganise, tout au long de l’année des rencon-
tres culturelles et des soirées artistiques très
appréciées.

Ce samedi soir, c’est un grand chanteur
et un chansonnier, un artiste dans l’âme, Ma-
moun Salaje, le Brel marocain, qui sera à
l’honneur à partir de 22 heures.

Les fans du Grand Jacques, et Dieu sait
s’ils sont nombreux au sein du RUC et
parmi les sympathisants auront ainsi l’occa-
sion de vibrer, non sans un brin de nostalgie,
au rythme de belles œuvres de la plus grande
idole de la chanson à texte.

Le tout habilement présenté et admira-
blement chanté par le Brel marocain Ma-
moun himself.

Bouil lon de culture

Inauguration à Rabat de l’exposition
collective “Calligraphie arabe entre 
le mystique et l'artistique”
L’exposition "Calligraphie arabe entre

le mystique et l'artistique" a été inau-
gurée jeudi soir à la galerie de la Fondation
Mohammed VI pour la promotion des
œuvres sociales pour l'éducation-forma-
tion à Rabat.

Quatre artistes plasticiens venus de
différentes villes du Royaume participent
à cette exposition qui se poursuit jusqu'au
12 avril. Il s’agit de Khalid Bayi, Mohamed
Charkaoui, Mustapha Ajmaa et Rachid
Ighli, qui ont partagé leurs œuvres de cal-
ligraphie arabe avec le public rbati pas-

sionné de cet art.
Cette exposition s'inscrit dans le cadre

des activités culturelles de la Fondation
pour le mois sacré du Ramadan, a indiqué
dans une déclaration à la MAP le chef  du
service animation culturelle et artistique de
la Fondation Mohammed VI pour la pro-
motion des œuvres sociales pour l'éduca-
tion-formation, Radouane Mourai.

Elle réunit la créativité de quatre ar-
tistes plasticiens, chacun avec son univers
et sa vision de cette expression artistique,
a-t-il ajouté.

L'exposition comprendra des ateliers
sur la calligraphie arabe animés par les
quatre artistes participants, a ajouté M.
Mourai, expliquant que le thème de l'ex-
position renvoie à la vision de chaque ar-
tiste de la calligraphie arabe et à la manière
dont il l’interprète dans ses œuvres.

Le plasticien Khaled Bayi a, de son
côté, déclaré que cette exposition célèbre
l'alphabet arabe comme vecteur de tout ce
qui est spirituel et artistique, car les artistes
participants considèrent l'alphabet arabe
comme un outil de créativité et d’expres-
sion qu’ils utilisent chacun à sa manière.

L'art de la calligraphie arabe va au-delà
de la dimension classique de cette forme
expression artistique dans laquelle le calli-
graphe prend une plume et commence à
écrire pour devenir un moyen de commu-
nication et d'expression du spirituel,
chaque lettre ayant une signification sym-
bolique particulière, a-t-il ajouté.

L'exposition "Calligraphie arabe entre
le mystique et l'artistique" comprend
trente tableaux, à travers lesquels les quatre
plasticiens rapprochent le public de cet art
créatif  et partagent avec lui les différentes
significations de la lettre arabe.

Mamoun Brel au RUC

Belle soirée
artistique en
perspective

Hommage

L'initiative "Years of  culture" organise, ce di-
manche  en collaboration avec l'ambassade du
Maroc au Qatar, une cérémonie en hommage à la
culture et au patrimoine marocains. Cette cérémo-
nie sera organisée dans le cadre de l'année cultu-
relle "Qatar-Maroc 2024", pour explorer les bijoux
berbères du Palais Royal, exposés au Musée d’art
islamique de Doha. 

Les visiteurs seront au rendez-vous avec une
expérience culturelle et artistique, à travers des ex-
positions musicales, et avec l'art du tatouage au
henné et s'enquerront aussi de la beauté des bijoux
berbères traditionnels, fait savoir un communiqué
des organisateurs. 

Au programme de cette manifestation figure
le vernissage d'un tableau à l'huile de l'artiste ma-
rocain Otmane Belkadi, inspiré de la particularité
des bijoux berbères traditionnels. Pour rappel,
"Years of  culture Qatar-Maroc 2024" (l’année cul-
turelle Qatar-Maroc 2024) a été ouverte, en février,
avec une exposition spéciale de bijoux berbères du
Palais Royal au Musée d’art islamique de Doha. 

Cette collection, composée de 200 pièces d’im-
portance historique et culturelle, représente les di-
vers  groupes ethniques  et régionns du Maroc, des
montagnes de l’Atlas aux provinces du Sud.

Exposée pour la première fois en dehors du
Royaume, cette collection du Palais Royal repré-
sente une fenêtre unique sur la culture marocaine.

Ouverte au public jusqu’au 20 mai 2024, ladite
collection des bijoux en argent, qui constitue une
partie importante de l’exposition permanente des
Oudayas du Maroc appartenant au Musée national
de la parure de Rabat, rend hommage aux artisans
de pièces d’exception, en particulier les femmes
ayant milité pour la protection de ce legs patrimo-
nial humain.

Contes

L'Institut Cervantès de Tanger abritera, le 3
avril, une séance de contes, qui sera animée par la
professeure Gabriela Carreño.

"Nous allons recevoir trois groupes d'élèves de
première année de l'école espagnole Ramón y
Cajal, afin qu'ils découvrent la salle des enfants de
notre bibliothèque et les activités pour enfants que
nous organisons", indique l'Institut, relevant que
cette séance spéciale de contes fera découvrir aux
élèves l'importance de la lecture dans leur vie.

Atelier

Le Centre culturel Iklyle de Tanger, relevant de
la Fondation Mohammed VI de promotion des
oeuvres sociales de l'éducation-formation, orga-
nise un atelier de dessin et de peinture pour  en-
fants et adultes.

Cet atelier, qui se tient quotidiennement,
constitue l'occasion pour les participants d'explo-
rer diverses techniques de dessin et de développer
leur créativité.

Lecture

Le Centre culturel Iklyle de Tétouan organise,
ce dimanche, une série d'activités pour enfants.
Parmi ces activités figure le club de lecture "De
l'enfant à l'enfant", destiné aux enfants de 6 à 15
ans, qui sera encadré par les membres du club.

Au programme de cette journée éducative fi-
gurent également une session de formation sur la
programmation informatique sans ordinateur, et
des activités artistiques dédiées aux enfants.
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Pour tirer ses corners, Liverpool s'intéresse
à l'intelligence artificielle de Google

Ramadan
16

Des experts du club de football de
Liverpool ont collaboré à un nou-
vel outil d'intelligence artificielle

de Google proposant les meilleures tac-
tiques à suivre pour tirer un corner, selon
une étude scientifique publiée mardi.

Pour autant, aucun joueur de l'équipe
anglaise n'a mis en oeuvre ces recomman-
dations, dont un expert indépendant estime
qu'elles demanderont à être vérifiées sur le
terrain.

Les corners ont cette particularité de
geler une situation de jeu au cours d'un
match, caractérisé par la fluidité. Ce qui fa-
cilite une analyse fondée sur les données.
De nombreux clubs étudient déjà de près
les combinaisons optimales pour jouer ce
coup.

DeepMind, la filiale de Google dédiée à
l'intelligence artificielle (IA), a dévoilé dans
la revue Nature Communications un nouvel
outil d'assistance, TacticAI, censé apporter
des suggestions notamment pour les cor-
ners. L'étude a bénéficié du concours de
cinq experts du mythique Liverpool FC.

TacticAI propose des combinaisons
idéales pour défendre sur un corner ou met-
tre à profit cette situation, en incluant des
ajustements très fins en placement et vitesse
d'exécution.

Dans l'étude, les experts se sont vus pré-
senter 50 combinaisons possibles de cor-
ners, et pour chacune un choix à l'aveugle
entre une tactique générée par intelligence
artificielle et une autre déjà utilisée en en-

traînement.
A 90%, ces spécialistes ont retenu la so-

lution préconisée par TacticAI, selon
l'étude. Ce serait la preuve que l'outil d'as-
sistance est "capable de fournir des sugges-
tions utiles et concrètes", a dit à l'AFP le
chercheur de DeepMind et coauteur de
l'étude Petar Velickovic.

Le modèle d'IA repose sur des données
"assez rudimentaires" de positions, rapidité,

poids et taille de joueurs de la Premier
League anglaise, selon lui.

Ordinairement, les modèles d'IA sont
entraînés sur des jeux de données se comp-
tant en milliards. Mais on ne compte en
moyenne qu'une dizaine de corners par
match, avec quelques centaines de rencon-
tres dans une saison.

TacticAI utilise un "ingrédient secret",
selon M. Velickovic, l'apprentissage profond

géométrique, qui manipule virtuellement
l'orientation du terrain de football pour
multiplier le nombre de données disponi-
bles.

Le système devrait être adaptable à d'au-
tres compartiments du jeu, mais aussi à
d'autres sports, selon les chercheurs.

Le club de Liverpool a déjà collaboré
sur d'autres projets avec DeepMind, qui
était à l'origine une jeune pousse britan-
nique avant son rachat par Google, et dont
le cofondateur Demis Hassabis est un
"grand fan" du club, selon le premier auteur
de l'étude, Zhe Wang.

"On verra probablement des clubs uti-
liser des techniques similaires", pense M.
Velickovic. Même si les joueurs du Liver-
pool FC ne s'y sont pas mis pour l'instant
et que les fans des Reds ont élu le corner
frappé par Trent Alexander-Arnold et repris
magistralement par Divock Origi en Ligue
des champions 2019 contre Barcelone
comme le plus beau jamais exécuté.

Mais pour Andy Harland, professeur en
technologie du sport à l'Université britan-
nique de Loughborough, l'utilité de Tacti-
cAI en cours de jeu reste douteuse.

Sa "valeur ne pourra être constatée que
par son utilisation dans des matches", a-t-il
dit à l'AFP, en estimant que ce n'est "qu'une
contribution supplémentaire dans un do-
maine déjà très encombré". Sans parler du
fait que "si chacun utilise sa propre intelli-
gence artificielle", leurs effets pourraient
s'annihiler mutuellement.

n
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Citations
Quand j’étais petit à la maison, le plus dur

c’était la fin du mois... Surtout les trente derniers
jours ! 

Coluche

Quand j’étais petit, il m’a été dit que n’im-
porte qui pouvait devenir président. Maintenant
je commence à y croire.

Clarence Darrow

Le barbecue, en gros, c’est un appareil qui te
permet de manger des saucisses pratiquement
crues mais avec les doigts bien cuits

Coluche

Sauf erreur, je ne me trompe jamais
Alexandre Vialette

Blagues
Quel bonbon est toujours blasé?

Le chocolat

+++++++

Quel est le type de blague 
préféré d’une tomate?
Celles bien juteuses!

+++++++

Quelles lettres ne se trouvent
pas dans l’alphabet?

Celles qui ne sont pas dans le
courrier.

Qu’a dit Vénus en flirtant avec
Saturne?

«Passe-moi l’anneau au doigt!»

++++++++
Que peut-on trouver dans la

mer et dans le ciel?
Une étoile.

++++++++

Que fait la lune quand elle ne
veut plus parler à quelqu’un?

Elle l’éclipse de sa vie.
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Le comite directeur de la Fédération
Royale marocaine de football (FRMF)
a décidé d'organiser des matches bar-
rages en aller-retour pour le maintien

ou la montée en première division profession-
nelle (Botola Pro D1 Inwi).

Ainsi, selon la proposition de modification
présentée par la Ligue nationale de football pro-
fessionnel (LNFP) et approuvée par le comité
directeur, les équipes classées 13ème et 14ème
de la première division affronteront celles clas-
sées 4ème et 3ème de la deuxième division na-
tionale, lit-on dans un communiqué publié par
la FRMF à l'issue de cette réunion tenue jeudi à
Salé, sous la présidence du président de la Fé-

dération, Fouzi Lakjaa. Les propositions de mo-
dification formulées par la LNFP ont porté
également sur la suppression de l’appel concer-
nant les aspects financiers, avec un recours di-
rect à la Chambre d’Arbitrage du Sport
"CAS" ou au Tribunal Arbitral du Sport
"TAS", la validation de la modification
concernant les équipes hôtes des matchs des
32èmes de finale de la Coupe du Trône, avec
obligation d’avoir un éclairage au niveau des
terrains et l'approbation de la modification
concernant la participation des clubs aux
matchs de la Coupe du Trône à partir des sei-
zièmes de finale, avec obligation pour les
équipes hôtes d’avoir un terrain en herbe na-

turelle, un éclairage et la technologie VAR.
Il s'agit également de la validation de la mise

à jour du cahier des charges relatif  à la partici-
pation des équipes dans les première et
deuxième divisions de la Ligue professionnelle
(infrastructures, ressources humaines et finan-
cières) et de la modification du système de com-
pétition pour les catégories de jeunes.

Selon la même source, M. Lakjaa a informé
les membres du Comité directeur sur l’avance-
ment du dossier d’organisation de la Coupe du
monde de 2030, les villes et les stades proposés
pour accueillir les matchs ainsi que les moyens
déployés dans ce projet, ajoutant que le prési-
dent de la FRMF a par la suite présenté les prin-
cipaux événements footballistiques que le
Maroc accueillera prochainement et dans les an-
nées à venir, notamment la Coupe d’Afrique
des nations de futsal à Rabat en avril prochain,
la Coupe d’Afrique des nations 2025, la Coupe
du monde féminine des moins de 17 ans pour
les années 2025, 2026, 2027, 2028 et 2029. Le
comité directeur a, en outre, adopté le modèle
de convention de formation pour les jeunes
joueurs (âgés de 12 à 18 ans), qui sera disponible
pour les clubs et garantira tous les droits légaux
aussi bien pour les joueurs que pour les clubs
et donné son accord pour la création d’un co-
mité conjoint comprenant les présidents des
ligues régionales, de la ligue nationale, de la di-
rection nationale de l’arbitrage, de la direction
technique nationale et de la commission des re-
lations avec la ligue nationale, afin de coordon-
ner et unifier les mécanismes de travail en vue
de fonder des ligues fortes.

La FRMF adopte un système de barrages pour
la relégation ou la promotion en Botola Pro D1

Enfin, une victoire
du WAC

Le Wydad de Casablanca s'est im-
posé sur la pelouse du Mouloudia
d'Oujda par 2 buts à 0, jeudi en match
de mise à jour de la 22e journée de la
Botola Pro D1 "Inwi" de football.

Les Rouges se sont imposés grâce
au doublé d'Ade Oguns (70e, 83e). 

Suite à cette victoire, le WAC oc-
cupe la cinquième place avec 37
points, alors que le MCO est 15ème
avec 21 unités.

Jeux africains
Le Maroc a remporté jeudi deux

médailles d'or lors des 13ème Jeux
africains d'Accra, qui se poursuivent
jusqu'au 23 mars dans la capitale gha-
néenne.

Les deux médailles ont été gagnées
par Saad Hinti (400m haies hommes)
et l'équipe marocaine de taekwondo.

Le total des médailles du Maroc
lors des Jeux africains d'Accra s'élève
jusqu'à présent à 25 : 7 en or, 8 en ar-
gent et 10 en bronze.

Face à une cascade de forfaits, le nouveau sélectionneur brésilien
Dorival Junior mise sur une équipe largement remaniée pour
tenter de redonner des couleurs à des quintuples champions

du monde en plein doute.
Cette Seleçao nouvelle version sera mise à l'épreuve d'entrée, avec

des matches amicaux de gala contre l'Angleterre, samedi à Wembley,
et l'Espagne, mardi à Madrid.

Le tout sans ses principaux gardiens, Ederson et Alisson, blessés,
ainsi que les tauliers de la défense (Marquinhos) et du milieu de terrain
(Casemiro).

Sans compter Neymar, meilleur buteur de l'histoire de la Seleçao,
dont le retour sur les terrains est incertain depuis sa grave blessure au
genou en octobre dernier.

Nommé en janvier, Dorival Junior devra composer avec ces ab-
sences pour mener à bien son projet de "reformulation graduelle" en
vue d'une sixième étoile qui échappe au Brésil depuis 2002.

Le moins qu'on puisse dire, c'est qu'il a du pain sur la planche. La
Seleçao a perdu ses trois derniers matches des qualifications sud-amé-
ricaines pour le Mondial-2026 et n'est que sixième sur dix, avec seu-
lement deux points d'avance sur la place de barragiste après six
journées.

Le nouveau sélectionneur a intérêt à redresser la barre rapidement
en vue de la Copa América, qui aura lieu du 20 juin au 14 juillet aux
Etats-Unis.

Pas une mince affaire pour ce technicien de 61 ans qui n'était pas
le premier choix de la Confédération brésilienne de football (CBF).

Les dirigeants avaient tout misé sur l'arrivée prévue en juin de
Carlo Ancelotti, mais l'Italien a fini par prolonger son contrat avec le
Real Madrid.

En attendant, l'équipe nationale masculine avait été confiée l'an
dernier à Ramon Menezes, entraîneur des moins de vingt ans, puis à
Fernando Diniz, qui cumulait les fonctions de sélectionneur et d'en-
traîneur du club brésilien de Fluminense.

La nomination de Dorival Junior est censée restaurer une certaine

stabilité, mais l'ancien entraîneur de Flamengo et du Sao Paulo FC a
réclamé dimanche "un peu de patience" aux supporters "jusqu'à ce
que l'on trouve la voie pour obtenir de meilleurs résultats".

Seuls huit des joueurs appelés ont déjà au moins une Coupe du
monde à leur actif  et onze d'entre eux n'ont pas encore disputé la
moindre minute en sélection, comme le jeune défenseur Lucas Be-
raldo, 20 ans, aux débuts prometteurs avec le Paris SG.

Mais ce dernier a déjà évolué sous les ordres de Dorival Junior
en club, tout comme Lucas Paqueta, Rodrygo ou Andreas Pereira.

Autre particularité du groupe qui affrontera l'Espagne et l'Angle-
terre: 9 joueurs sur 26 évoluent dans le championnat brésilien, bien
plus qu'à l'accoutumée.

"Le Brésil est dans une mauvaise passe (...) donc Dorival a tout à
fait le droit de faire des changements", a déclaré mardi l'ancien milieu
de légende Zico, lors de l'inauguration d'une statue de cire à son effigie,
à Rio de Janeiro.

"Il a préféré prendre des joueurs qu'il connaît, avec qui il a déjà
obtenu de bons résultats", a-t-il ajouté.

De quoi rouvrir le débat sur le vivier de talents disponible au Bré-
sil, qui ne semble plus aussi inépuisable que par le passé, y compris à
des postes autrefois bien fournis.

"C'est triste de constater qu'après Cafu, Jorginho, Maicon, Ro-
berto Carlos, Marcelo et tant d'autres, le Brésil n'a plus de bons laté-
raux depuis longtemps", a écrit récemment le chroniqueur Luis Curro,
du quotidien Folha de S. Paulo.

Contrairement à Fernando Diniz, qui avait tenté d'imposer le
style de jeu flamboyant de Fluminense au sein de la Seleçao, Dorival
Junior verse plutôt dans le pragmatisme.

"Il faut mettre en place un système dans lequel on se sent à l'aise.
C'est notre grand défi (...) car nous disposons de très peu de temps",
a reconnu le nouveau sélectionneur.

L'Angleterre, finaliste du dernier Euro, et l'Espagne, victorieuse
de la dernière Ligue des Nations, sont des adversaires redoutables
pour débuter ce nouveau cycle.

Une Seleçao décimée à la 
recherche d'un nouveau souffle

La sélection marocaine de sauvetage sportif  a décroché dix mé-
dailles (2 or, 1 argent et 7 bronze), lors de la 3ème édition du
championnat d'Afrique de sauvetage, organisée du 19 au 20

mars à Durban, en Afrique du Sud. Le métal précieux a été l'oeuvre
de Soukaina Bououd (course à pied de 2 km) et Mohammed Dah-
mouch (course à pied de 2 km), alors que l'argent a été remporté par
le trio composé d'Adam Noureddine, Mohammed Machkour et Ab-
dessamad Ouaaziz (Taplin).

Les médailles de bronze ont été décrochées par Aymane El Har-
rath, Adam Noureddine, Mohammed Machkour et Abdessamad
Ouaaziz (planche de sauvetage garçons), Ghita Mouatarif, Salma
Tamar, Hind Doha et Sanae El Qasmi (planche de sauvetage filles),
Ghita Mouatarif, Salma Tamar, Hind Doha et Sanae El Qasmi (course
à pied 90 m relais) Ghita Mouatarif, Hind Doha et Sanae El Qasmi
(Taplin) ainsi que par Sanae El Qasmi, Salma Tamar, Aymane El Har-
rath et Mohammed Machkour (relais combiné).

Le bronze a également été glané par Ghita Mouatarif, Hind Doha,
Mohammed Machkour et Abdessamad Ouaaziz (relais planches com-
biné), Mohammed Dahmouch, Adam Noureddine, Abdessamad
Ouaaziz, Ghita Mouatarif, Hind Doha et Sanae El Qasmi (Taplin
combiné).

La deuxième édition du championnat d'Afrique de sauvetage spor-
tif  s'était déroulée à Alexandrie en Egypte, tandis que la première avait
eu lieu à Agadir.

Selon un communiqué de la Fédération Royale marocaine de sau-
vetage (FRMS), la sélection marocaine était composée de dix athlètes
(5 garçons et 5 filles), encadrés par le directeur technique national
Hama Touhami. La délégation marocaine était présidée par le président
de la FRMS, Abderrazzak El Aoud.

Championnat d'Afrique de sauvetage sportif

Dix podiums pour la
sélection marocaine
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Le chef  du gouvernement, Aziz Akhan-
nouch a inauguré, jeudi, le musée du foot-
ball marocain, au siège de la Fédération

Royale marocaine de football (FRMF) à Maâ-
moura (près de Salé).

La cérémonie d'inauguration a été marquée
par la présence de MM. Chakib Benmoussa, mi-
nistre de l’Education nationale, du Préscolaire et
du Sport, Mohamed Mehdi Bensaid, ministre
de la Jeunesse, de la Culture et de la Communi-
cation, Abdellatif  Miraoui, ministre de l'Ensei-
gnement supérieur, de la Recherche scientifique
et de l'Innovation, Fouzi Lakjaa, président de la
FRMF et Mehdi Qotbi, président de la Fonda-
tion nationale des musées.

Cette cérémonie a, également, connu la pré-
sence d’une pléiade de stars du football national,
toutes générations confondues, d'acteurs spor-
tifs et de membres du comité directeur de la
FRMF.

La création de ce musée, qui s’étend sur
2100 m2, reflète la sollicitude dont SM le Roi
Mohammed VI entoure l’héritage historique, ci-
vilisationnel et sportif  du Royaume du Maroc.

A cette occasion, M. Lakjaa a indiqué, dans
une déclaration à la presse, que l’inauguration du
musée du football marocain, réalisé en partena-

riat avec la Fondation nationale des musées,
constitue "une contribution dans la préservation
de la mémoire footballistique nationale et la va-
lorisation de son capital historique". 

L’importance de créer un musée qui réper-
torie la mémoire et expose l’histoire du football
marocain et de ses légendes, clubs et infrastruc-
tures, fait l’unanimité, a souligné le responsable.

Affirmant que ce musée célèbre un passé
glorieux et témoigne d’un présent riche en per-
formances faisant la fierté du public marocain,
il a salué cette initiative qui commémore ce pa-
trimoine précieux et le transfère aux jeunes gé-
nérations.

De son côté, le conservateur du musée du
football marocain, Zaid Ouakrim, a indiqué,
dans une déclaration similaire, que l’exposition
permanente du musée présente un regard global
sur l’histoire riche et les moments forts du foot-
ball marocain, à travers six espaces.

Il a affirmé que le premier espace met en re-
lief  "La vision royale éclairée" et dévoile une op-
tique unique, consacrée par trois rois, qui ont fait
du football un moyen d’expression distingué du
peuple marocain. 

Il a noté que les autres volets abordent des
sujets importants conformément à une vision

globale dans le cadre d’espaces exceptionnels, à
savoir la terre des pionniers, la terre de l’excel-
lence, la galerie des célébrités, une terre hospita-
lière et la terre de la passion. 

Concernant l’exposition temporaire, le res-
ponsable a indiqué qu’elle permet aux visiteurs
de découvrir les parcours des sélections et clubs

nationaux.
Ce musée jette la lumière sur l’histoire du

football national à partir de 1906, en exposant
des photographies et des trophées de football
de manière à permettre à tous de prendre
connaissance des réalisations des joueurs maro-
cains.

Inauguration du musée du football marocain

Walid Regragui : Les nouveaux
joueurs s'intègrent bien dans le groupe

Les nouveaux joueurs convoqués en prévi-
sion des deux matches amicaux de l’équipe
du Maroc de football contre l’Angola et la
Mauritanie, s’intègrent bien dans le groupe,

a assuré le sélectionneur national, Walid Regragui,
jeudi à Agadir.

Regragui avait en effet, fait appel à 24 joueurs,
dont plusieurs novices de marque, comme la star du
Real Madrid, Brahim Diaz, le jeune prodige du
même club, Youssef  Lekhedim (18 ans), le joueur
du FC Villareal Ilias Akhomach et le joueur de l’AS
Monaco, Eliesse Ben Seghir, qui porteront le maillot
des Lions de l'Atlas pour la première fois lors des
matches amicaux programmés au Grand stade
d’Agadir, face à la sélection angolaise et maurita-
nienne.

"L’adaptation au groupe se passe bien. Certains
jeunes joueurs ont déjà évolué avec l’équipe olym-
pique et sont déjà habitués. D’autres ont des copains
dans l’équipe vu qu’ils jouent les uns contre les au-
tres, comme Diaz avec Hakimi", a affirmé Regragui

lors de la conférence de presse d’avant-match contre
l’Angola. 

"L'adaptation ne constitue pas un problème.
Nous avons un groupe qui vit bien depuis assez
longtemps, et à chaque fois qu’il y a de nouveaux
joueurs, on s’entraide pour les intégrer et leur mon-
trer la valeur de porter le maillot national", a assuré
le coach national.

"Ce que j’aime, c’est la dynamique qui anime
cette équipe. Malgré la déception de la CAN, il y a
des joueurs qui veulent jouer avec la sélection natio-
nale, c’est pour ça qu’il faut leur donner du temps
pour qu’ils s’intègrent dans l’équipe. Ce sont des
joueurs talentueux qui vont nous être utiles pour le
futur”, a-t-il dit. 

Abordant les deux matches amicaux, Regragui
a souligné qu’ils interviennent après la CAN. "Nous
abordons un nouveau cycle par la préparation des
qualifications du prochain Mondial. Nous avons
choisi deux matches qui nous semblent très intéres-
sants, avec un quart de finaliste de la CAN et une
autre équipe qui a atteint les huitièmes de finale. Ce
sera un bon test pour nous, pour préparer les com-
pétitions à venir", a-t-il dit.

Concernant les blessures, il a indiqué qu’Amine
Adli a ressenti des douleurs cette semaine. "On verra
demain si nous pouvons prendre le risque, ou l’épar-
gner en prévision du match de mardi", a-t-il confié.

Revenant sur la convocation de Brahim Diaz,
Regragui a affirmé qu’"il y avait un travail engagé,
depuis un an et demi". 

"Le dossier n’était pas facile. C’était plus une
question de timing, que de choix du joueur", a-t-il
expliqué, précisant: "Quand je suis allé à sa rencontre
(Diaz, Ndlr), il était à Milan.

En même temps, il y avait une Coupe d’Afrique
qui n’était pas facile pour quelqu'un qui a un axe de
progression comme Barhim. Il ne faut pas se mentir,
quand on choisit une équipe africaine, ça peut jouer
dans un transfert. Après avoir rejoint le Real Madrid,
on a eu sa parole et il l’a tenue". 

"C’est un grand joueur et il le démontre chaque

week-end. On ne peut que se réjouir d’avoir un
joueur du Real Madrid en équipe nationale. Pour
moi, il gagnera le cœur des Marocains car il a préféré
le Maroc à l’Espagne. En plus, il arrive à un moment
difficile pour nous, après une compétition lors de la-
quelle nous n’étions pas au top, et non pas après le
Mondial, quand il y avait une dynamique”, a indiqué
Regragui.

"Il y a également Eliesse Ben Seghir, un joueur
très prometteur en France, qui a choisi le Maroc à
19 ans, ce qui n’est pas rien. C’est un joueur qui dira
son mot dans l’avenir. Il lui faut du temps pour être
au top de son niveau et nous allons l’accompagner",
a souligné le coach national.

En plus des novices et des cadres de la sélection
nationale, la liste de Ragragui connaît le retour du
joueur du club émirati d'Al-Aïn, Soufiane Rahimi,
en bonne forme dernièrement.

Le dossier de Brahim
Diaz n’était pas facile.
C’était plus une 
question de timing, que
de choix du joueur,
dixit le sélectionneur
national

“
Match nul entre le

Maroc et l'Angleterre 
La sélection marocaine de football des

moins de 20 ans a fait match nul face à son
homologue anglaise, un but partout, jeudi
soir au complexe sportif  SAR le Prince
Héritier Moulay El Hassan de Rabat, en
match amical.

Le but des Lionceaux de l'Atlas a été
marqué par Ismail Bakhti à la 44ème mi-
nute.

L'équipe nationale disputera un
deuxième match amical face aux Etats
Unis d'Amérique, le 26 mars (21h00) sur
la pelouse du même terrain.

Ces deux rencontres s'inscrivent dans
les préparations de la sélection marocaine
pour les prochaines échéances.
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